
Les services 
aux irrigants

Les services aux irrigants comprennent les différents types de services dont 
peuvent avoir besoin les agriculteurs.
Cette notion s’inscrit dans le cadre plus large des services aux agriculteurs, 
mis en œuvre pour consolider leur capacité productive et favoriser la 
pérennité et le développement de leur exploitation. 

Par une déclinaison sur deux contextes différents (les périmètres 
oasiens en Tunisie et les périmètres rizicoles au Cambodge), l’action 
du COSTEA a nourri la réflexion sur la faisabilité de l’élaboration 
d’une méthodologie de définition d’un schéma opérationnel de 
renforcement des services aux irrigants.  

Cette action a favorisé l’émergence d’une réflexion commune entre 
paysans, chercheurs, décideurs et opérateurs sur les dispositifs de services 
aux agriculteurs irrigants et sur la place à leur accorder dans la formulation et la mise en 
œuvre des programmes d’appui et des politiques de développement de l’agriculture irriguée.

Le site de Stung Chinit illustre une situation où un panel assez complet de services 
a progressivement été mis en place et où les besoins de services des irrigants 
sont assez bien satisfaits. Le marché concurrentiel de ces services est en 
faveur des irrigants. L’offre de services complète (eau, foncier, commerciali-
sation, approvisionnement, mécanisation, conseil) et satisfaisante permet au 
périmètre de remplir ses promesses dans 

le court terme.

À l’inverse, le site d’Hezoua 1 illustre 
une situation où la majorité des services 

aux irrigants sont défaillants, avec certains services inexistants 
et d’autres pas toujours dans l’intérêt des paysans. La grande 
majorité des exploitations est en grande difficulté, certaines 
exploitations étant même en voie d’abandon.

Un écosystème de services complets est nécessaire, bien plus vaste que le seul service de l’eau. 

Selon les services, ils peuvent être accomplis par le secteur public, privé, commercial et la profession 
agricole, et même de paysan à paysan. Ils ne peuvent être laissés au seul secteur privé, l’intervention 
publique reste nécessaire.

Un schéma de services aux irrigants articule des services de niveaux micro, méso et macro, les 
trois niveaux se renforçant mutuellement. 

Les services aux irrigants en place ne sont pas toujours dans l’intérêt des irrigants et ne répondent 
pas forcement à leurs demandes. L’absence de demande 
explicite ne signifie pas absence de besoin.

Les schémas opérationnels de renforcement des services 
doivent être élaborés au cas par cas et doivent reposer sur 
des diagnostics filière-territoire.
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L’innovation de cette action tient plutôt  
à l’objet d’étude - les services aux  

irrigants - qu’à la démarche ou aux outils 
mobilisés. L’entrée par les services permet de se 

focaliser sur l’aménagement, le territoire ou la 
filière. Elle permet de se questionner sur l’intérêt 

des services existants pour les paysans et sur 
les moyens d’y accéder. C’est une approche 

concrète et complète qui articule bien les 
niveaux micro, méso et macro.

Accéder à ces ressources sur :  
www.comite-costea.fr
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